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l de Ta •iit*»»rJ»r», 7 de reapae» M a 
' H i i r h S B a n i — et veaux. « suie» 

l'espèce ovine, 106 de U n o * porcine et 29 de la race 
Btosoo, — l * commission de «taAiattqpr agricole a 

an cours de se» opérations, fait les constatations «tu-
Tantes: 

Sur une superficie totale de 1056 hect., il existe: «a 
terres labourables 644 h. 73a. 44 c. ; en près naturels, 
71 fa. 24 a. 40 c. ; ea herbages, 15 h. 49 a. 40 «. ; as eol-
turea diverse*. ta> h. 8E a. 76 e. ; en bois, 9 b . Buperftcie 
DM caltivée, 2 h. 31 a. 50 c. 

U a été en 1903 ensemencé en u.é, 243 h. ; en seigle 
BUT, 36 h. ; en avoine, 126 h. ; en haricots (grains), 4 b . 
M a . 37 c. ; en paamas de terra, 49 h. 70 a. 92 c. ; an 
betteraves à distdjarae, 75 h. 48 a. 41 c. ; en betteraves 
fourragères 33 b. K> a. 30 c. ; eu trèfle, 50 h. 00 a. 91 c. ; 
en graminées diverse», 2 h.fiB a. 34 e. sen Isa, 26 h. 43 a 
45 c. Il y a dans 1» commane, 45 établissements agricoles 
qui avaient en élevage 257 animaux de la race cheva­
line ; 2 de la race murassière; Z de la race asine; 31 tau­
reaux ; 274 vaches ; 202 veaux et génisses ; 131 animaux 
de la race ovine; 76 d* la race porcine, et 14 .eus 1» n o s 

WmvTCQ-StT». — Snnerfiefc des terre» labourable» fen 
«triture*, un es> prairie» arteMe-Uw). 433 hect. t e ares; 
superficie d n prés naturel», 8 oact. 63; sinjerlfc» de» 
herbages, 30 hect; pâturages et pacages, 66 hect. 65 ; 
cultures diverses non dénomanée» ci-deatue, 340 hect. ; 
bois et forets, 7 hect. 50 ; superficie du territoire non 
compris dans les catégories cidessue, G6 hect. 33 ; super­
ficie totale de la commune, 499 hectares. 

Céréales. — Blé a'hiver, 114 bert. 54 « n o ; blé de 
printemps, 19 hect. 10; ecigk» pur, 32 hect. 6S; avoine, 
65 bect. 27 ; haricots (grainV) 60 ares ; pois (grains), a i 
a n s ; pommes de terre, 24 hect. 47 ; topinambouxo. 1 h. ; 
betteraves de distillerie, 27 hect. 88 ; betterave» fourra­
gères. 26 riect. 09 ; rutabagas et navets fourrager», 2 
oecta^es 60; choux fourragère, 1 hect. 30 ; tabac, 77 
ares; trèfle, 18 hect. 25 ; sainfoin. 58 ares. — C u r a m » : 
Froment, 75 hectolitres ; seigle, 60 hectof. ; aiveine, 300 
hectol. 

Animaux de ferme: Races : chevaline (adultes e t jeu­
nes). 85; — mnbu6ière (adultes et jeunes), 3 ; — asine 
C u l t e s et jeunes), 2 ; — bo6ine: taureaux, 10; roches, 

; élèves d'un an et au-dessus, 96 ; élèves de moins 
d'un an. 105; — ovine: béliers (au-dessus d'un an). 1 ; 
brebis (d'un an et au dessus), 50 ; moutons au-dessus 
d'un an, 4 ; agneaux et agnelles de moins d'us an, 20; — 
porcine : animaux reproducteuro : verrat, 1 ; truies, 25 ; 
animaux à l'engrais de plus Ue 6 mois, 55; porcs jeunes 
se mon» de 6 mois, 95; — caprine (adultes et jeunes), 
M. — Bovine: taureaux, 5 ; vaches non 'aitiercs, 60 ; 
laitières, 175 ; ovine : moutons adultes, 4 ; porcs adul­
te*. 130. 

s» 

f ï O T E L D U C E I T B E 
O h . P i a c e e t r u e P l e r r e - U o t t e . H O O B A I X 

GRèNOE DUCASSE A PIERROTS w 
t MENU DU 2 5 D É C E M B R E 
j Potage Samt-Germsin. 0 J 5 ; Vol au-vent de ris g. 
* de veau, 0.40; Andouillette grillée, 0.50; Bosbeef 3 . 
• eboux de Bruxelles, 0.60: Lapin saute chasseur, a, 
S 0.60; Veau rôti chicorée flamande. 0.75; Pierrots s 

ATELIER TECHNIQUE ROUBAISIEN 
T ô l ô p l a o n e O B 

F a b r i c a t i o n , r é p a v s - a t i o n e t r e m i s e A n e u f d e 1 Dévidbire, Romaines , Torsiomàtre», Dynamomè­
tres, Balançai cl» proportion. Appareil» à examiner 
la régulari té des fila. 

Manomètres . Indicateurs do vrde. Indicateur» 
magnét iques . Tachymètres . Compteurs d » tours . 

Pyromètres . Thermomètres industrie ls . 
Appareils enregis treurs . Mathématique». Compas. 
Instrumenta d'arpentage. Géodésie . 

G O X J V E R K T E X J R « f c 0 l e 

Ins trument* e t appareil» d'optique. Phys ique . 
Chimie. Photographie . Bleotr io i té médicale , e to . 

Insta l lat ion complète e t fournitures générales de 
laboratoires industriel» e t scientifiques. Balances d e 
précision. Microscopes. E tuvos . L a m p e s e t Réchauds 
à g a i , alcool, pétrole , essence, e t c . 

Supports . Verrerie ordinaire e t graduée. 
Porcelaines . Thermométrie, aréométrie , eto, 

37, rue du Collège, 3», B O U Q l l X 
équraiers de la J .S .T. sont priés de se trouver en gare 
de Tourcoing à midi 45. 

IRES-CLUB T O T B Q U H N N O I S . — Aujourd'hui 
vendredi, i deux heures précises, sur le terrain de r l . C 
T., entraînement obligatoire pour tous les équipiers en 
vue d'un prochain match. Les jeunes gens qui désire­
raient faire partie de ta société, sont pries de se faire 
inscrire avant l'entramement, a une heure trois quarto, 
sur le terrain. 

CTLCB S P O R T I F TOURQUEN'N'OIS. — Aujour­
d'hui, à dix heures et demie, sur le terrain, rue d'Aves-
nes, match d'entrainemoit entre Ut .première et la seconde 

**Uipe8 tut» 

8 au vin blanc haricots, 0.60; 1/2 pigeon petit pois, 
0.75 ; U4 de poulet salade, 1 fr. ; Crème au cara­

mel. 0.25 ; Tête de veau Vinaigrette, 0.75. 45874d 

A B I I I M A T I I Y A K H 
O Brillât-Savarin, frému en ton tombeau. 
Car bien à tort s'enorgueillit ton ventre, 
Et des plats tu n'eus pas le meilleur, lé plue beau. 
Tu n'eus pas les Pierrot* du Grand Hôtel du Centre. 

LA VIE SPORTIVE 
CyoUomo 

NORD TOURISTE. — Les sociétaires du * Nord-
Touruta » sont invités à retirer avant le 1er janvier pro­
chain, leur nouvelle carte d'identité pour 1904, contre 
paiement de la cotisation annuelle de cinq francs. Cette 
somme peut être tniuvé» en un bon ou mandat posta», 
au nom de M. le Trésorier central dn « Nord-Touriste a, 
104, rue du Moohn, à Roirbaix. La nouvelle carte l'ikfcn-
tité (vert pile) sera exigée à la douane beige pour la 
libre-circulation des bit «Jettes à «artir du 1er janvier ; 
eTle porte mention de 1 assurance contre les acculent» de 
bicyclettes, qui couvrira maintenant les membres du 
* Nord Touriste •, aussitôt qu'ils auront acquitté leur 
cotisation et sans augnxm'ation du montant de celle-ci. 
Les membre» de» sociétés cyclistes locales peuvent de­
mander leur admission avec cotisation réduite (2 fr. 50) 
et profiter des marnes avantages, tout en coopérant a 
l'œuvre d'intérêt général déjà réalisée en partie par notre 
grande société régionale le tourisme: l'amélioration des 
voies cyclables. 

AutomonHIame 
ATTOMOBILE-CLUB D U N O M ) . — Le Comité de 

U'Automobile-Club du Nord prie les membres de la so­
ciété qui n'ont pas encore retourné la souche de leur per­
mis de libre circulation internationale de 1903 (tryp-
tique) de vouloir bien adresser cette pièce régularisée 
pour le 29 décembre au plus tard au siège social: 104, 
rue du Moulin, à Boubaix, après avoir fait constater à 
la douane belge la sortie de Belgique de leur véhicule. En 
négligeant de œ mettre en règle dans le délai voulu, les 
retardataires risqueraient de provoquer les p'ios graves 
ennuis pour la société et pour eux personnellement. 

Footbal l 

L e l t a r i n g - C l u b d e F r a n c o à K u u b a i x 
Le jour attendu avec tant d'impatience par les fer­

vent» du ballon rond est enfin arrive et c'est dans quel­
ques heures que les équipes parisiennes et roubaasiennes 
seront aux prises. 

Quelle sera l'issue de ces rencontres ? B serait très 
hasardeux de pronostiquer. Les équipes du R~C.lt. n'ont 
pas encore, connu la défaite cette année, et, à l'heure 
act-uelie, etles sont chacune en tête de leur chanipionnat 
respectif. 

L'éclatante victoire de l'équipe 1 sur l'Union Sportive 
-Tourquexmoise, dimanche dernier, est un sur garant que 
1* match d'aujourd'hui sera des plus intéresswts; il sera 
curieux de voir comment le < team » rouhaisien se com­
portera 'levant celui de la caœitale, qui s'annonce comme 
formMaMe. Voilà des émotions en perspective pour les 
epectatouTS qui se presseront aujourd'hui autour des bar­
rières de la rue de Beaumont. 

ANICIEN'N'E. — Section Je football. — Dimanche 
matin, à neuf heures, sur le terrain du R.C.R., rue de 
Eeaumont, match de ctiarmnionnat (3* série) entre l'équipe 
3 du R.C.R. et l'équipe 1 de l'Ancienne. Réunion pour 
les éx|iripicTs de l'Ancienne, à huit heures un quart, au 
Châlit du R . C . R Amende aux absents et retardataires. 

R A C I N G C L U B D E ROUBAIX. — Dimanche pro­
chain, 27 décembre, ! équipe 1 jouera contre l'équipe cor­
respondante du Stade Rouhaisien, sur 1» terrain de cette 
dernière. — L'équipe 2 ^rendra le train de 1 h. 08 pour 
as rendre à Liîle, sur le terrain de l'Institut Industriel 
rlu Nord, pour mateher l'équipe 2 de ce club. — L'équipe 
3 jouera à Beaumont, à neuf heures et demie contre 
l 'équiœ 3 de l'Ancienne (championnat). 

J E U N E S S E S P O R T ! V E T O U R Q U E N N O I S E . — 
Dimanche 27 décembre, à deux heures, sur le terrain de 
l'Etoile Sportive Roubaisi. nne, match comptant pour le 
Chai>nge Klein, entre lo jiremièr* équipe de l'Iris-C'ub 
Croisien et l'équipe correspondante de la J .S .T. Les 

LA C E I N T U R E D'OR. — Bésurtats de la 301 soirée: 
Paul Pons (Français) et Raoul le Boucher (Français) 
font match na l ; — Aoglio (Martiniquais) tombe Dumont 
(français) «n 14 min. 35 sec. ; — Consolation : iiturm 
(Allemand) tombe Diclunann (Allemand en 15 ™ip Ù 
secondes. 

L E MATCH LEMAIRE-DHAVELOOSE se dispute-
ra dimanche 27 décembre, à six heures et demie du *oir, 
dan» la sal'Le des fêtes de M. Henri Briffaut, Grand'-
Hace, à Wattreios. De nombreux paris sont engagés. 
Entre les reprises de lutte, partie de concert. Entrées: 
Première», 0 fr. 60; secondes, 0 fr. 30. 

Combat» d» aoqi 
ROUBLViIX. — Aujourd'hui, chez Dambrin grand essai 

de coqs, tou» poulets et vieux de tous poids. On commen­
cera à 11 heures. On y invite les amateurs. 45885d 

Aujourd liui (Noél), grand essayage de poulets et 
vieux, chez Alphonse Leinyze, rue de Jieaumont. On 
commencera à 6 heures. On y invite les amateurs qui au­
raient des coqs à essayer. Au même local dimanche 27 
courant, rendage d'un 3 de 5 contre Delmarle de la rue 
Beaurewart. Mise au parc à 6 heures. 46870d 

—*— Aujourd'hui (Noël), se jouera chez Alphonse'Dar-
dusse. à la Grosse Duite, 120, rue de la Vigne, le ren­
dage d'un 2 de 3 pour 50 fr. paires de plaisir à 10 fr. 
contre le parc du Petit Beaumont. Mise au parc à 
cinq heures. 45836rî 

—i— Aujourd'hui vendredi, chez M. Alfred Bauduin, 
rue de Mouvaux, 90, beUe partie de 3 de 5 mort pour 
100 fr. paires de plaisir à 20 fr. contre M. Cyrill» Van-
thore et Cie et le Mont-à-Leux réunis. Mise au parc à 
cinq heures et demie précises. 45So7d 

—"— Lundi 28 décembre courant se jouera chez Flo-
riinond, au Trichon, un 3 de 5 mort pour 100 fr. paire» 
de plaisir à 10 fr., contre le capitaine d'Eepierres et 
ltonis réunis. Mise au parc à 5 h. 1/8 précises. 468B0d 

Dimanche 27 décembre 1903, il se jouera une 
heile partie de coq» ches M. E. Dambrin, rue de Mau-
beuge contre la Société Vangheiuve, anciennement Sam-

iffrs, rendage d'un 3 de 6 pour 60 fr. Mise au parc à 
4 h. i, avant la partie Lemyze. 4ocU8 

Dimanche 27 courant, chez M. J. Vanasse, 58, 
rue d'Arum (2 Ponts), rendage d'un 3 de 5 mort 

pour 50 fr. contre la société Delgrange-Pontivy. Mise 
au Parc à 6 heures précises. 45862d 

WATTRELO.^ — Aujourd'hui, jour de Noél, à 
l'Orphéon, rendage d'un 3 ae 5 pour 50 fr. contre la 
Société du Ballon. On verra le terrible rouge Segard 
contre l'indomptable gris de Saint-Génois. Mise au parc 
à six heures. 45660d 

—i— Dimanche prochain 27 décembre 1903, ches 
J. £teux, à la Houzarde, se jouera un beau 2 de 3 pour 
25 fr., contre Clément Dubus, suivi d'une paire citée 
pour 20 fr., le coq Gustave Batnan contre le terrible 
Emile Deridder. Miee au parc à 5 h. précises. 4oo42 

—— Aujourd'hui vendredi ("Noël) chez M. Constant 
Catteloin, au Bas-Chemin, on jouera un beau 2 de 3 
pour 30 francs. Paires de plaisir à 10 fr., contre M. 
Desbarbieux, de Saint-Liévin et ses amis de Pérenchies 
réunis. Mise au parc à 5 heures. 45804 

Co lombophl IU 

B O U B A I X . — Dimanche 27 décembre, grande expo­
sition de pigeons primés de l'armée, chez M. Augustin 
DMarmoy, rue Nabuchodonosor, 27 bis», prolongement de 
la rue Baurewart. Voici les noms de» treize amateur» 
exposante : NOM. {Debuquoy, Waaters, Jules Lobry, L. 
Richomme, Beuscart. Mangin, Delreux, Aug. Delanaoy, 
'Emile Richomme, Hector Lobry, Pennequin. Delmotte 
et .T.'B. IXbvnnov, lauréat des concoure)nationaux de 
Bordeaux et Biarritz, 4 e t 11 juillet 1903. 45848d 

—.— Une exposition, qui sera l'une des plu» belles de 
la saison, sera certainement ceue qui aura lieu dimanche 
27 décembre, chez Mme veuve Jules Beele, cafetière, 
angle des rue» Daubenton e t Philrppe-le-Bon. MiSt. P. 
Régnier et Alois Despingel, amateurs très réputés, ex­
poseront les beaux sujets de leurs colombiers. 46884d 

TOURiOOLNO. —Aujourd'hui vendredi (Noèlf, gran­
de exposition concour» de pigeons-voyageur», au béné-
fice des pensionnaires de lnoepice (hommes), chez M. 
Carlos Ltfebvre, cafetier, au Nouveau Café Français, 
28, rue de Tournai, 29. 40 fr. de prix d'honneur en 
espèces. Mise 1 fr. 60. De nombreux prix d'excellence 
seront tirés au sort entre les pigeons non primés. Le 
tirage se fera à cinq heures. 46830d 

La société 1 Epervier, chez M. Henri Turpin, 
rappelle aux amateurs l'exposition qui aura Ken le di­
manche 27 courant. Exposants : MM. Paul Motte, Henri 
Duthoit (de la Marlière). J. B. Dervaux, Emile Des-
rousseaux, Henri Demeyère, Alfred Lhittrte, Alfred 

Dgehantart, Henri Delnalte. 46883d 
J«u de B o u U t 

R O U B A I X . — Dimanche 27 décembre courant, à neuf 
heures et demie, grande et belle partie, chez M. Hector 
Dehnoète, au Franc-Bouleur, ru* des Longues-Haies, 
134, entre les deux forts de chea Leclerc, à l'Allumette et 
les invincibles du Franc-Bouleur; chacun deux boules. 
Vu la renommée des joueurs, aucune partie n'aura été 
suivie avec autant d'acharnement de part et d'autre 
dans l'armée qui va être écoulée. 46856a 

DRAGEES DE SANTE DUBUS 
E v i t e z !«•• r - c u i r e f a ç o n a U 5 M 

P I P S br)iru*,ae iumnie Ctefeni. M éipot nu le fui», ISJourci/ug 
MIS» 

C0SM0PH0NE 
FA C I L I T É S D E 

P A I E M E N T 

LA « E I L L C U F I C 
LA PLUS SOLIDE 

MACHINE 
PARLANTE 

S'entend 
A soo méir»M 
rtoprodutt dan») 
Va pirfaction : 

LAVOIXNATUmiLLB 
s u » MCVIU aniUonant, 

9 la «onalSTrtTh Al**»r* v o ï S s . 

H scHtfrjimm »UTK MMHINC 
mzl J'j'uirdeaaHélaiMfca*««el* QBftTlS*-" 

i B R I A T T K - P I K K A i N , à P R É M O K T ( l u n e ) 
Auduuon gratiuotie du CotïMrphtmt, à l'Estaminet des 

Mille Perirhiies, rue Camot à WatUrelo» (Nord). BepTé-
seaiitaint dtâposstaf're pour Pgyui^Tx-Torgcoing et eswirons. 

ENCRE VILLE DE PARIS 
JULES MIETTE asi* 

SOCIÉTÉ «L'ÉCONOMIE» 
S S S , m e d u T i l l e u l , R O U B A I X 

VINS, LIQUEURS ET SPIRITUEUX 

DONNE 2 0 0 . 0 D'ESCOMPTE 
sur son tarif du l ^ a u S Novembre 1903, dont 1 a O / O 
sur la facture 

. A . T O U T A O U E T E U n 
et E» 0 | 0 sur le net, 1 ceux qui paient leur» factures 
i 30 jours et le nom de livraison. 

Malgré U hausse d* 3 0 0 | 0 sur les vin», L ' E c o ­
n o m i e qui a des stocks importants Jes années 1898, 
1899 et 1900 s'est contentée d'une légère augmentation 
et vend meilleur marché q u ' i l * propriété. 

L i v r a i s o n s aV L i l l e , T o u r c o i n g , ( a n -
n o y e t e n v i r o n s . 21249 

BULLETIN COMMERCIAL 
- A . f f a . i r e a t r a i t é e s a . l a C o r b e i l l e 

I tOUBAlX-TOUIiOOrNG, 04 décembre. — On a 
traité 120.000 kilos. « | 

Le matin : Kur janvier, 10.000 kïl. à 5.0CS ; sur 
mars, 10.000 kil. à 6,025 ; sur juin, 25.000 lui. à 5.025 ; 
sur ju i l l e t 30.000 lui. à 5,026 ; sur août, 10.000 lui. à 

5.025; sur septembre, 10.000 kil. à 6,026; sur octobre, 
20.000 loi. à 6.026; sur novembre, 5.000 kil. à 5.025. 
— Total : 120.000 kilos. 

N E W - URK, 24 décembre. — (Par dépêche). — Ou­
verture, — Ventes : 15,20, 13,56, 13,67, 13,65. 

C H A N G E S 
D u 22 décembre : Change sur Londres & Valparaiso, 

16 15/16. 
D u 23 décembre: Change sur Londres à Rio. 11 20/32. 

— Change Singapore e t Penang, 1.0 3/16. — Tael Shan­
ghaï transfert, 2.4 3/4. — Or en barres, 77 10 1/4 . — 
Piastres, 24 6/8. — Agio Boenos-Ayres, 127.27. 

M A R O H J I I S T3IXT3E3X1.S 
PARIS-LA V I L L E T T E , 24 décembre.— Bœufs : ven­

dus, 1.263; Ire quai., 0.74; 8", 0 .61; 3', 0.46. — Vaches: 
vendues, 468; Ire quai., 0 .73; Z, 0.60; 3', 0.45. — Tau­
reaux: vendus, 172; lire quai., 0 .65; Z, 0.54; 3', 0.42.— 
Veaux: vendus, 9Uf ; Ire quai., 1.06; 2", 0 .85; 3", 0.7O. 
— Moutons: vendue, 11.410; Ire quai., 1.06; 2*. 0 .90; 
3" 0 76. — Porcs: vendus, 4.605; Ire quai., 0.63; 2", 
0 .61; 3 \ 0.59. 

OOURTBlAI, 24 décembre. — Marché aux Peavx. — 
Pr ix par kilo. — Taureaux, 0.78 à 0.82; veaux gras, 
1.20 à 1.2S; veaux cadets, 1.10 i 1.20; vaches, 0.93 a 
0 9 6 ; bœuls, 0.92 à 0.98; génisses, 0.96 à 0.99; moutons, 
0.70 à 0.80. SuiU. — Gros suif, 0.46 à 0.50 le k3 . ; 
petit suif, 0.20 a 0.25 le kilo; rognons, 0.66 i 0.70 le 
kilo ; graisse de mouton, 0.401e kilo. 

PBOQ. 24 décembre. — Beurre, 2.50 a 2.60 le kilo ; 
oeufs frais, 4.00 les 26; pommes dites t beOes-fleur» », 
0.40 le ki lo; poireaux, 0.50 la grosse botte; porcs gras, 
1.05 le k â o ; porcs jeunes, 20.00 à 26.00 la pièce. 

BBIsLaLETI*» F I X A S C I E B S 
LILLE, 24 décembre 1903. 

Notre marché continue à faire preuve d'une inertie 
complète, les ordre» faisant défaut sur le plus grand 
noirrore de valeurs. Aussi, les cosrs fléchissent-Us légè­
rement, mais nous ne pensons pas que la réaction puisse 
prendre une importance considérable, parce qu'il nous 
semble que le portefeuille interviendrait aussitôt qu'une 
baisse sensible se maniftiterait. 

Noue conseillons donc à nos clients de profiter de cha­
que réaction pour entrer dans les bonne» valeurs de char­
bonnages, et nous recommandons tout particulièrement 

MALADES VOULEZ-VOUS GUERIR 
achetez des médicaments de Ie' choix à la P H 4 B 3 I A C I E C O l ' V B E l ' B , 

SI VGUS TOUSSEZ PRENEZ-LE SIROP [T U P1TE DES U 
Bonbons aussi agréables qu'efficaces à 1 fr. £»4> boite. 

Aniche, Anzin, Bruay, Dourges, Oourriàrea, Lena, Lié- t 
vin et Marias. 

Comme nous l'avons déjà dit, non» pouvons leur fou», 
on- le moyen d» posséder ce* titres en ne déboursant 
quone petite partie de leur prix total. Ils pourront ainsi 
B intéresser aux valeurs d* leur choix, et cela sur un 
grand nombre d'aotrons, sans avoir à immobiliser de trop 
gros capitaux, 

1*> plus amples explication» seront fournies gratuite-
ment SUT demaade. 

B A N Q U E V. BRAS&ART, 
Lille : 9, rue Nationale. 

Roubaix : 5, rut de la Gara. 

„ , _ „ BRUXELLES, 24 décembre. 
Marché très calme. Une légère tension du prix de l'ar­

gent amène quelque* réaaaatione. Voici les derniers 
cours : Extérieure 88 iyi6. Saragosse 320, Nord d Esp*-
gne 191, Métropolitain 498 , , Parisienne 220 1, Ruese-

se 158 Lots du Congo 84, Portugais 64 13A6, * rançaise „ „ 
Turo 88 3/4. Banque Ottomane 660 i , Lots turcs 132 *, 
Rio 1.262, NitraU» 187. 

Marché du comptant cajme , mak ferme. 3 p. 100 belire 
bven tenu à 93.76 et 99.67. 

Banques en progrès. Caisse de Report* 986.25, Part 
de réserve 2.885, capital Outremer 224.75. Les titres de 
(^emm de fer du Congo «e relèvent un peu : l'ordinaire 
à 1.150 et la part de fondateur & 2.370. Tramways sou-
oaôUrrJ d l " d « n d | , ,Bn ixe l lo i s 421, Economiques 405, Lille 
289.50, capittl Ekatermoslaw 122.50. ^ ^ 

Valeurs sidérurgiques en meilleure tendance: S a m -
SiK 0 1 ^ 7 - 6 0 0 ' Baume et Marpent 925. Espérance Longdoz 
220, Grivegnée 797.50, CockVrU] 1.660. **™*<«>* 

Chaiooimages moins lourde: Amercœur 2.105, Hasard 
376.25, Hornu et Wasmes 8 300, Mariemont 2.120 Réu­
nie de Charleroi 1.338.50, Wérister 1.669.50. 

Titres du zinc délaissés, à part la Nouveile-Montacne 
en reprise à 215. ^ 

Valeurs coloniales en reprise: ordinaire IUiut-Conco 
713.75, ordinaire Katanga 666.50. 

BILAN DB LA BANQUE DE FRANCB 

Encaisse or 
Encaisse argent 
Portefeuille 
Avances sur titres 
Comptes courants part .. 
Compte cour, du Trésor. 

du 17 au 24 décembre 
2,381,774,192 
1,104,226,618 
,733,563,506 
,479.626.852 
,366,009.422 
,262,9ab,02il 

Billets en circulation 4i23oi086,446 

+ , 84,993 
— 3,678.576 
— Iû.a37,618 
— 1,274,035 
— 41,769,346 
+ 19,868,166 
:+l 3,76B,aB5 

L'estomac de Louis XIV 
A en croire l e s mémoires de l a princesse. P a l a t i n e , 

Loaiis XIV f u t un gros, gros mangeur . S i nous nous 
en rapportons d'ailleurs a u « Journal des médecins 
du, liui », nous y l i sons : Le jKoi fatigvi et aiatlu 
fut contraint de manger gras le vendredi et voulut 
qu'on ne lui servit à dîner que des croûtes miton-
nées, un potage aux pigeons, et trois poulets rôtis, 
et le soir, du bouillon, pour y tremper du pain. » 
Ce p e t i t ordinaire die maJadje ne sera i t cer ta inement 
pas à la por tée d e bien dos estomacs modernes , i ls 
s on t bien t rop faibles, e t beaucoup s o n t rédui te à la 
d i è to l ac t ée . 

Lo .prodigieux remède d e l 'estomac, l e s p i lu les 
P i n k , sachea-le bien, p e r m e t t e n t de retrouver l'ap­
pé t i t , oY&voir eto bonnes d iges t ions . Elrea n e ren­
dront p a s un e s tomac débi le , capable d'absorber s a n s 
inconvénient d u jour au lendemain, un menu pan­
tagruél ique , mais e l les lui permettront à*absorber e t 
d'aasiiniler_sans douleur, avec profit, u n e nourr i ture 
sa ine e t raisonnable. Les exce l lents ré su l ta t s donnés 
par les p i lu les P i n k resaortent o la irement db la U&-
t i e q u e nous publ ions ci-dessous : nous prenons c e t t e 
l e t t r e au hasard parmi l e s mi l l i ers d a t t e s ta t ions 
qu'envoient les personnes guéries d e l 'estomac par 
les pi lules P i n k . 

U n e proprié ta ire d'AMon (Calvados) , Madame 
£udles, Léont ine , demeurant ronto dbs V a t s , écr i t : 

« J e n'ai jamai s e u u n b i en b o n es tomac e t j 'en 
a i beaucoup souffert pr inc ipa lement d e p u i s l ' î g e d e 
19 ans, j 'en ai ortnciLtoment 26. J e vous dirai que j e 
n'avais pas grand! appét i t , e t q u e depu i s b i en long­
temps , il m'était impossible d e manger l e m a t i n . L a 
nourriture m e restai t sur l'estomac, j e m e t t a i s um 
temps infini pour digérer . P e n d a n t m e s d iges t ions , 
j ' é ta i s conges t ionnée , j 'avais u n e sorf ardente , u n e 
sensat ion de brûlure a u creux d e l 'estomac, d e s m i ­
gra ines e t des nausées . Par fo i s o d a s e t e r m i n a i t par 
des vomissements . A v a n t les repas, j 'avais pendant 
près d'une bonre des t ira i l lements . Oat te maladie qui 
m'a dtrré si l o n g t e m p s m'avait consid'érablfnmnt 
affaiblie. A ee» souifranons, il fa l la i t donc ajouter les 
mala ises de l 'anémie , pertes des fonces, t e i n t pale , 
étouxdlissement fréquente, manque d e sommeil , n é ­
vralgies , p ieds e t m a i n s glaoés. Aucun m é d i c a m e n t 
n e m/ayant roussi, je n e sava i s quoi fa ire , j é ta i s dé ­
sespérée , lorsque je vis plusieurs guérisons obtenues 
par les pi lules P i n k , publ iées par les journaux. J e 
fis a v e c ces p i lu les u n e dernière t e n t a t i v e . J 'avoue 
qu'e l le a é t é couronnée do succès, e t qroo les p i lu les 
P i n k m'ont f a i t l e plus grand bien. El les m'ont 
rendu l 'appét i t , l es forcoa, Tes couleurs, u n bon esto­
m a c . » 

I l y a des mil l iers die personnes dans c e monde, qui 
o n t les yeux é t e in t s , la démarche languissante , qui 
s e m e t t e n t à tab le e t sont répugnées par l a nourri­
ture . I ls n'ont aucun» joie . I l s s o n t heureux quand 
ils pouvant dormir e t c e n'est p a s toujours le cas . 
Neuf fois sur d ix ce t te c a r i c a t u i e d e l a v i e e s t d u e 

à d t s maux d'estomac. 
Les m a n x d'estomac son t guér i s par l e s p i lu l e s 

P i n k , la gnérison est permanente . El les obt i ennent 
d o si magnifiques résultats , grâce aux propr ié tés 
qu'el les ont , d e régénérer l e e a o g , d e le renouveler. 
P a r la m ê m e raison, e l les son t souveraine» contre 
l 'anémie, 1» chlorose, la faiblesse généra le , l e s con­
séquences d u surmenage phys ique e t m e n t a l , l e s mi-
gaines , éblouissements . 

E l l e s son t aussi un remarquable tonique du systè­
m e nerveux e t sont spéc ia lement recommandées con­
t r e la neurasthénie , ' es névralg ies , la sciat ique. 

E n v e n t e d a n s toutes les pharmacies e t chez Ga-
blin e t Cie , pharmacien , rue Ba l lu , Par i s . P r i x : 
trois francs c inquante la o o î t e e t d ix-sept francs c in­
quante le» s ix boîtes franco. 

Nous ne vous souhai tons pas d'avoir u n es tomac 
comme Louis X I V qui éta i t obl igé d'avoir « j r sa 
table de nu i t un planto-reux repas froid pour calmer 
son ampétit lorsqu'il s e révei l la i t , m a i s nous v o u s 
souhai tons un appét i t régulier des digpetions faci les . 
C'est ce que vous obt iendrez s i vous su ivez notre 
conseil . 45844d 

N ' A C H E T E Z P A S de cadeaux , a v a n t d'avoir vi­
s i té la fabrique SOYEZ Père, k Li l le , qui m e t en 
vente um choix considérable d e porte-muaique, al­
bums, porte^cigores, porte-monnaie», porte-feuilles, 
e tc . L a Maison se charge de toute» les réparai ioms. 

• M 

Fêtes de Noël 
POULETS FINS 

DE LA BRESSE 

Chapons et Diodes truffées 
PATES DE FOIES (IRAS 

o x x c r o û t e 

FAISANS - CHEVREUIL 

Maison des Produits POïm 
2, rue neuve, HOI R i l X 

E T A T - C I V I L 
Canton» d* Roubaix 

BOUBAIX. — Déclarations de naissances d u jeudi 3* 
décembre. — Ferdinand Van &teenkiste, rue id'Amster­
dam, 18. — Juliette Varlet, rue du Nouireaudlonde, 87. 
— Charles Dstreiober, rue Aifred«ie-Musset, impasse des 
Villas, 6. — AngMe Bartholomeu», rue d'Arcole, cour 
Voreux, 9. — Gabriel Notte, rue de DïanohemaiUe. — 
Gabriel»» Breine, rue de iBlanchemaille. — Andréa Do-
bois, rue iSteiiihsabeth, cour Lahutte, 3. — Noél Vaa-
(houtte, rue Hocroi, 12. 

Déclarations de décès. — Stéphanie Gilbert, 67 ans, 
ménagère, rue Labruyere, 7t. — Georges Corsant, 78 
ans, sans profession, rue fcA-Jean. — Désiré Baetena, 
6 mois, rue de Borne, première cour Olivier, 8. — Henri 
vSeaard, 46 ans, employé de commerce, Grande-Rue, 360. 

WATTRELOS. — Déclarations de naissances du » 
décembre. — lienri Baeyard, fct-Liévin. — Marthe Le-
deroq, rue Négrier, S. 

Déclaration de décès. — Henri Dicrkens, 66 ans et 2 
moù, cabaretier, Fort Lillois. 

CROIX. — Déclarations de décès du 24 décembre. — 
R^gina Vandevelde, 54 ans, ménagère, rue de la !'""**'% 
7. ••• Désiré Degreile, 76 ans, sans profession, boulevard 
de U CnapeUe, 28. 

Canton d« Lan no» 
TOUFfLERS. — Déclaration de décès du 24 décem­

bre. — Victor Lampe, 18 jours, hameau du Voisinaga, 
HEM. — Publications de mariages du 34 décembre.— 

Henri Dubus, 26 ans, teinturier, à Hem, e t Martine Hot-
ton, 26 ans, journalière, à Armappes. — ïUiuond De-
tattre, 30 ans, chaufieur, a Hem, et Marie Quint, 39 ans, 
fileuse, à Hem. 

WILLEMS. — Dédaration de naissance du 24 décem-
brdbre. — BavTnonde Quique, à la Passe. 

A8CQ. — Déclaration de naissance du 34 décembre.— 
Alice Tabria, carrière de 'Ma-Carupagne. 

Canton do C y «oing 
CTSOING. — Déclaration de décès du 24 décembre. 

— Arthur Abraham, 1 an et 7 mois, rue du Quatre-JSep-
temfcre. 

Canton» do Tourco ing 
TOURCOING. — Déclaration» de naissances du 24 

décembre. — Julie Mafille, rue du Rhin. 3. — Lucie De*>-
mettre, rue de Gmsnee, 176. — Arthur Vandoorne, ra» 
de Mouscron. — Oharles Vancoroeily, rue JUéber. — 
Andrée Angenot, rue de la D*re, 30. 

Déclaration» de décès. — Henri Dangremont, 56 ans, 
rue d'Amsterdam. — J.-B. Potedet, 84 ans, rue d'Havre, 
3 . — Clémentine Delplancrae, 70 sns , rue d» Lille, 12L, 
— Gustave Deioose, 77 jours, rue Nationale, 128. 

MARCO-EN-BARŒUL. — Mariage du 34 décembre. 
Léon Deturck, 28 an», receveur des uramways, et Ma­

rie DuTy, 26 ans, coroptable. 
BALLUIN. — Déclaration de décès dn 34 décembre. 

— Marie Dedecker, 10 mois, chemin de NeuviMe. 

Canton do Queonoysur-DoOlo 
COMINES. — Déclaration de naisiance du d é c e m ­

bre. — Adrienne Laven», rue du Chàteaa. 
Déclaration de décès. — Louis Teuber, 72 an», Hos­

pice. 

B S I i O I Q U l l 
Halnaut 

I/EBR8-N0RD. — Déclaration de naissance du 24 dé­
cembre. — Yvonne Vercruysse, rue du CnemhvMitoyiett, 

Flandre Occidontalo 
BOULER8. — Déclarations de naissances du 24 dé­

cembre. — Jérôme Pierpont, chaussée de Bruges. — Ju­
lien Buaket, rue Langemarliaken. 

Mariages. — Gustave Oaryn, 21 ans, tisserand, et 
tEudoxie Vermynck, 20 ans, devideuse. — Léon Mar-
godt, 20 ans, tailleur d'habits, et Marie D» Grytere, 10 
ans, servante, à Boutera. 

Déclarations de décès. — Edmond Huygtie, 35 ans, 
domestique, rue d ' ïpres . — Marie Notlet, 1 an, rue du 
Moulin. . , „„ . j , 

COURT RAI. — Déclaratwns de naissances du 24 dé­
cembre. — Julie Decoene,, rue de Swevegbem. — Ivoons 
D'hondt rne de Menin. 

Déclarations de décès. — Matlùlde D i a e a e , 77 ans, 
hameau du PotteJberg. — Augusta Driesschaert, 25 an», 
rue de Saini^Genoia. — Flonda Desmet, 8 mois, rue de 
La Madeleine. — Guillaume Laposte, 10 mois, chauEaéo 
de Gand. 

WEYELOHEM. — Déclarations de naissances du 24 
décembre. — Depaepe Jules, rue de Lauwe. — Van-
wyusberirhe Nicolas, Weselhoeck. — Vercruysse Edgar, 
WezelhooLk. — Valcke Julie. Molenhoek. . 

Déclarations de décès. — Decoene Madeleine. 21 mois, 
Vinltenkoëlt. — Bukkaert Maurice, 3 nx>is, Motetihoes:. 

V'&UYICQ. — Léc!aratk>us de naissances du 24 dé­
cembre. — Angèle Verhacghe, section E., 148. — Henri 
Hazebronck, au Bourg. — Alphonse Bosschsert, section 
F 82. — Léon Leroy, rue de ia Pompe-e-ïeu. 

Déclarations de décès. — Marcel Dereuiuaux. 1 mois, 
rue Basse-Croix, 13. — Anguste Casier, 81 ans. rue de» 
Vaches. — Oharles Detourf. 46 ans. section E. , 32. 

MOUSCRON. — Déclarations de naissance du 24 dé­
cembre. — Justine Schepens, rue du Congo. 

CUBRNK. — Déclaration de naissance du 24 dix-eni-
bre. — âirver Gbesquière, hameau &.int»CaUier.ne. 

FEUILLETON DU Î 6 DÉCEMBRE 1903 N» U 

Ê MOH ONCLE ET MON CUR 
p a r JE.VX DE L A B U E T E 

Mon oncle a v a i t de nombrprrx amis k V . . . ; 
i l é t a i t all ié à la plupart de» famille» du p a y s e t t e ­
stait t a b l e ouverte . I l é ta i t r a r e que n o u s n'eussions 
p a s quelque» convive» à déjeuner ou à dîner. C'étai t 
•m moyen ponr moi de faire connaissance a r e c Ws 
•sagOT mondain» et d'apprendre.eemm* me l'avait d i t 
l e curé , à équi l ibrer mes sentiment». Mais- j e do i s 
dire que je» n'équilibrais pa» grand'chose, e t que j e 
•.'arrivai* guère à dissimuler de s impressions e t de» 
aaaséea souvent aussi saugrenue» qu' impert inentes . 

sstoo oncle a t J s m o n , abaolumeat rigidea n r l e 
chap i tre de» convenances , m'adrtjsaaien» quelques 
objurgat ion» bien s en t i e s ; ms i» a u t a n t e o empor­
t a i t l e v e n t ! A v e c une ténac i té vra iment désolante , 
j e n e perdais pa» l'occasion de commettre n u e be­
r n a ou d» dira u n s bêtise . 

« T u as é t é t ï è i impolie a v e c M m e A . . . , Heine . 
— En quoi , Jaansn hypocrite t J e lui ai laissa voir 

{ n ' e n ? m e déplaisait , voilà t o u t ! 
__ C e s t précisément ce qui e s t inconvenant , m a 

a i èce . 
E l l e e*t »' la ide , mon oncle t Voyez-vous, je ne 

m e son» pa» a t t i ré* ver» le» femme*; etlos sont rno-
croeusa , méritantes , e t TOUS e x a m i n e n t de l a t é t o 
a u x pied», comme si vous être» u n » bête curieuse . 

Comment penx- tu leur reproernr d'être mo-
«Tueu=es, Kein«P Tu pa«»e» t o n temps * sa is ir V» ri-
oioule de» gan* e t à le» m mar. 

Oui, ma'» je suis" jolie, par conséquWrt tout 
m'est permis. M . C. . . me le disait l 'autre jour. 

J e ne vo i s pa» bien la conséquence. . . E n s u i t s , 

crois-tu que les hommes n e t ' examinent pas de l a 
t ê t e aux pieds? 

— Oui, mais c'est pour m'achnirer, t and i s q u e l e s 
femmes cherchent des défauta à mon physique e t 
an inventen t au besoin. Vois - tu , j 'ai déjà remarqué 
u n e foule do chose». 

— Nou* le voyons bien, ma nièce , mai s taches d e 
remarquer que ht t e n u e s t u n e qua l i t é apprécia­
ble. » 

Quand nos convives mascul ins é ta i en t jeune», 
i ls nous fa isa ient la cour à Blanche e t à moi , 
e t j e m'amusais b i e n ; mais quand c 'é ta ient 
des v i eux . . . D i e u ! la pol i t ique qui surgissait tou­
jours pour ma donner la migra ine . A h ! m a-t-el!e 
e n n u y é e , c e t t e pol i t ique! 

Ces bonne» gens arrivaient for tement exc i t é s con­
tre quelques méfa i t s d u gouvernement ; ils e» par­
la ient d'une façon dUcrète jusqu'au morne -ît o ù u n 
bonapart iste fougueux s'écriait qu'il voudrait fu­
sil ler tous les républ icains pour les frapp»r d e ter*. 
reur. L a n a ï v e t é d u mot faisait rire, m*is oe mas­
sacre imaginaire é t a i t l e branle-bas des irr i tat ions 
e t de» radotages- Nous sou.» je t ions la t ê t e la pre­
mière dans ta polit ique e t nous barbotions jusqu'à 
la fin d u repas. Tout le monde s 'entendai t pour nbo-
m i n e r républ ique et républ ica ins ; mai» quand cha­
que convive vena i t à t irer de sa poche un p e t i t 
gouvernement qu'il ava i t e u soin d'apporter avec 
toi , on ne t a r d a i t pas à s e lancer do» regards furi­
bond» e t à devenir rouge» comme des tomates . 

L e lég i t imiste se drapai t dan» la d ign i t é de ees 
tradi t ions , d* «s» respect», do s t s regrets e t tra i ­
t a i t i ' impertal iste d» j-éwolntioarmir»; cehai-ci, s a 
son for i s tér i snr , t r a i t a i t le ttgjabntsta d' imbéci le ; 
mais la politesse ne lui permettant- pas d é t n s t t M 
son opinion, il cr i» i t comme u n brûlé pour se dé -
dommAser. P u i s t » t o m b a i t derechef sur le», ré­

publ ica ins; on le» accablait d' invect ives , on les d é ­
portai t , on les fusillait, o n les décapi ta i t , on les 
m e t t a i t en marmelade, bonapart i s tes e t l ég i t imis tes 
s'uniasant dans u n e h a i n e commune pour balayer 
ce» malheureux bipèdes d e l a surface de l a terre. 
On pérorai t avec passion, on gest icula i t , o n s a u v a i t 
la patr ie , on d e v e n a i t cramois i . . . , c e qui n'empê­
c h a i t p a s le» ohoses, hésas ! d'aHer teur pe t i t bon­
homme d e chemin . 

Mon oncle , au mi l i eu de ces d ivagat ions , l ança i t 
de temps à autre un m o t spirituel o u plein de sens 
« t m e t t a i t la discussion s u r un terrain p lus é levé 
que cerai des intérêt» peramnels e t des sympathie» 
individuel les . Nullsmenfc lég i t imiete , n'ayant d'ail­
l eurs aucune opinion déterminée , i l n'en pensa i t 
p sa moins que la France , depuis près d'un s ièc le , 
marche la t ê t e en bas, e t que, cet te pos i t ion é t a n t 
anormale, el le finira par perdre l'équilibre e t par 
tomber dans un précipice où on Penterrera. 

H r ia i t des mesquineries e t do Va bêtise des dif­
férent» part is , maie il éprouvai t souvent des éocou-
retneats qui se mani fes ta ient par quelque phrase 
p la isanta . J e a e l'ai j y i « i e v u » emporter; û con­
servai t son calme au mi l ieu de» rugrssements di­
vers de se» convires , sûr, an reste, d'avoir l e der­
n i e r mot , carr il voyai t jus te e t loin. Cependant «e» 
ant ipath ies é t a i e a t vive» et il exécra i t l es républi-
o a i n a Non pa» qu'il f u t trop pass ionné rour n e po int 
tes ter dan» un juste m i l i e u ; ri e û t accepté une ré­
publique- s'il 1 avai t crue ponibta , e t s ' incl inait de­
v a n t l 'honnêteté d e certains notâmes qui l u t t a n t de 
bonne Toi pour u n e utopie . 

J e l 'entendais quelquefois «appeler nos gouver-
naata des joueur» (Je raquet te , c o m p a r w t les lo i s , 
que lé» deux Chambras sa renvoion'. journel lement , 
à des vo lants que le» Français , le ne» au ciel, re­
g a r d e n t circulât* d'un a i r béat jusqu'au moment Ou 

i ls tombent sur leur respectable car t i lage e t 1 a-
plat i ssent bel et bien. D'où j e t i ra i , pour m a p e t i t e 
gouverne , quelque» déduction» que jo raconterai e n 
temps e t l i e u . 

M. de Pavol a imai t la causerie e t même la dis­
cussion. S'il par la i t peu, il écoutai* avec intérêt . 
Sons une écorce rust ique, i l cachai t des connaissa-a-
ces générales , un goût sûr, élevé, dé l i ca t , e t u n 
grand bon sens un i à u n e réello hauteur de vue . 
Ce n'éta i t n i un saint ni un dévot . Comme k> plu­
part des hommes , il a v a i t e u , je suppose, «es défail­
lances e t ses erreurs ; m a i s il croyai t à D i e u , à l'â­
me, a 1» v e r t u , e t ne considérait po int l'incrédajli-
t é , Pergotage, l'esprit d e dénigrement , comme des 
s ignes de v ir i l i té e t d' intel l igence. I l a i m a i t à écoJS-
ter les matéria l i s tes e t les libres penseur» dévelop­
per leurs sys tèmes , e t s a bouche ou d i sa i t bien long 
pendant qu'il observait son inter locuteur e n re­
jo ignant »es gros «oocilo qai lui cachaient presque 
ent . èrement les veun. Pui» il î-épondait lanternant, 
avec la phi» grande tranqui l l i t é : 

n Morbleu, monsieur, je vous admire! Von» 
en êtes presque arrivé à la parfai te humi l i t é prê-
chée par l 'Evangi le . J e su i s confus d e n e pouvoir 
marcher sur vos trace», mai s j V u n diable d'or­
gue i l qui m'empêchera toujours de m e comparer à 
la cheni l le qui rampe à mes pieds o u au porc qui M 
vaut re dans m a basse-cour. » 

Toujours an guerre a v e c lo conseil municipal d e 
sa commune, il n 'a imai l pas le» vi l lageois , e t pré­
tendait que r ien n*ost plno fourbe e t peu» C«n»iilo 
qu'un paysan . Aussi , b i en qu'il fût e s t imé , r e j e ­
t é , il n'éhait po int a imé . Cependant i l fai-jart do» 
charités farces e t acte do eomp!»i»ane<> quand roe-
ca»ion s'en présenta i t , mais U n.- s e la i s sa i t Jamais 
duper par les finasseries, les rou i ries des bons oûi» 
t ivateur», 

Enfin, si mon onc le n 'avai t embrassé aucune car-
eière, s'il n'avait é té n i médecin, ni avocat , n i in­
génieur , ni soldat , n i diplomate , ni même ministre , 
i l remplissai t s a tâche dans l a v ie en conservant 
d e s tradi t ions saines , e n respectant c e qui e s t res­
pectable , e n n e s e la issant pas emporter dans le* 
divagat ions du temps , en usant de son influence 
pour d ir iger certa ins esprits xers ce qui est bon et 
jus te . E n un mot,. . iuon o n c l e é ta i t homme d'esprit, 
nomme de cœur , h o m m e de bien. J e l 'aimais beau­
coup, e t s'il n 'avai t jamais parlé polit ique, j e l'au­
rais cru sans défaut . D a n s la v ie privée, il é t a i t fa­
cile à vivre. H adorait sa fin© e t m'ootroya rapide­
m e n t u n e grande affection. 

« Quelle chose épouvantab le q u e l e s gouverne­
ments ! diswis-je & M. de Conprat . I l faudVa.it les sup­
primer tous ; au mains nous n'entendrions plus par­
ler pol i t ique. D e u x choses à supprimer: la p iano e t 
l a pol i t ique. 

— M a foi, je suis p a r u d » votre av i s , répondai t , 
i l e n r iant . 

— A h ! . . . vous m'aimes paa la p iano? Cependant 
vous écoute» B l a n c h e avec pla is ir; d u moins, vossj 
e n avea farr. 

— C e s t q u e / m a cousine Blanche a un t a l e n t véri­
table . » 

C e t t e expl icat ion m e fit éprouver la sensntiofj, 
énçrrvaTito causé p a r des moust iques qui a'agitonU 
a u t o u r d'un dormeur: 'la l 'agacent s a n s trouMar 
complètement «on sommeil . E v i d e m m e n t l a raison 
n'était guère plausible, car, malgré le t a l e n t d e J o . 
non , mot qui n'aimais pa» le piano, j 'avais totrjouiq 
e n v i e de crier o u de m e » » B V « T quand »Ue e x é c u t a i t 
de» sonates de Moaart ou de Beethoven. Voi là de* 
hommes qui peuvent s e Tenter d'avoir e n n u y é 
l 'humanité! J e m e oentoi» naTree en songeant i 
leurs femme». 
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